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Lettre ouverte 
 
Monsieur le Président de la République 
 
 
Veuillez trouver ci-joint copie de l’un de mes articles publié sur Internet, suite à un sit-
in, ce 16 mai, place Vendôme, devant le porche du ministère de la Justice. 
 
Je vous informe que le contrôle que je réclame depuis mi 2005 et que je réclamais 
encore début 2007 n’a toujours pas eu lieu. 
 
Entre 2005 et 2007 des correspondances seraient parvenues au ministre de la 
Justice mais il me semble qu’elles n’ont pas eu la moindre suite. 
 
 
Je vous prie de croire, Monsieur le Président de la République, en l’expression de 
ma plus haute considération. 
 



16 mai 2007 - Sit-in devant le ministère de la justice 
 

Je n'étais pas le seul à faire un sit-in cette après-midi, devant le ministère de la 
justice. En effet, quelques temps après que je me suis installé, le Président de 
Réseau Parental Europe est arrivé dans le but de défendre d'autres causes. Il faisait 
un sit-in car ses deux enfants auraient disparus, comme 60 à 80 000 autres enfants, 
raflés par des sectes. Sur ses écriteaux, il rappelait les références de rapports 
parlementaires récents. 

 

 
 

 
Voir également au 1er juillet 2006, « Evangélisation, au temple du marais », 
et Le Monde, un article du 14 mars 2006 :« Les protestants s'inquiètent du 
`'regard soupçonneux" antisecte ». 

 
J'avais connaissance de l'agenda de Nicolas Sarkozy, il avait été publié par une 
dépêche d'agence. Pour mon sit-in j'ai donc emporté mes tracts et le slogan que 
j'utilisais en mars dernier, devant le mémorial de la Shoah puis devant le Conseil 
d'Etat : 

 

 
 
 
Ce slogan peut paraître violent pour qui se souvient de quelques pans des plus 
sombres de l'histoire de France. Mais dans les faits, je constate que ce slogan 
amuse et intrigue une très large majorité de passants. Les passants perdent le 
sourire lorsqu'ils apprennent que Justine, mon aînée, a été violentée, privée de 
soins, qu'elle a aussi été passée à tabac, que toutes nos plaintes ont été refusées ou 
classées sans suite par Nanterre, y compris la plainte pour discrimination raciale. De 
nombreux passants sont profondément indignés lorsqu'ils apprennent que Justine a 
même comme disparue depuis bientôt deux ans. En effet, longtemps avant juillet 
2005 et sans même avoir investigué, le juge pour enfant de Nanterre avait décidé de 



suspendre tous mes droits sur Justine et, alors qu'elle est déjà orpheline de mère, de 
lui interdire toutes relations avec son père, sa petite soeur, sa belle mère et ses amis 
en région parisienne où elle est née. 
 
Certains passants sont d'autant plus indignés lorsqu'il apprennent que Justine a bien 
des origines allemandes et qu'il est très probable que cela soit la raison de décisions 
de justice ainsi que de mauvais traitements, pendant qu'elle était placée à Taverny, 
un établissement de l'OSE France. 

 

 
BERLIN (AP) - Le président français Nicolas Sarkozy, qui s'est rendu 
mercredi après-midi à Berlin pour son premier déplacement à 
l'étranger, a réaffirmé les liens privilégiés entre les deux pays. "L'amitié 
franco-allemande est sacrée et rien ne saurait la remettre en cause", a-t-il 
insisté lors d'un point presse au côté de la chancelière allemande Angela 
Merkel. 
 
BERLIN (AFP) - Le nouveau chef de l'Etat français, Nicolas Sarkozy, a 
été chaleureusement accueilli mercredi à 16h15 GMT à la chancellerie 
fédérale allemande par Angela Merkel, quelques heures après son 
investiture à l'Elysée. 
 
PARIS (Reuters) - Nicolas Sarkozy a rendu hommage à l'esprit de 
résistance français, un "non" à la fatalité, à la soumission, au déshonneur" 
que le nouveau président souhaite entendre résonner au présent et au futur. 
 
PARIS (AFP) - Nicolas Sarkozy a annoncé mercredi que sa "première 
décision" de président serait de faire lire dans tous les lycées du pays, en 
début d'année scolaire, la lettre écrite par le jeune résistant communiste 
Guy Môquet à ses parents avant son exécution en 1941. 
 
Sarkozy: la dernière lettre de Guy Môquet sera lue aux lycéens chaque 
année  
edicom, international, extrait : 
 
"Je n'ai jamais pu lire ou écouter la lettre de Guy Môquet sans en être 
profondément bouleversé", a déclaré le président Sarkozy après la 
lecture de cette lettre au cours d'une cérémonie au Monument de la 
Cascade du Bois de Boulogne. 
 
Les caméras de télévision ont surpris le nouveau chef d'Etat essuyant 
une larme à l'issue de cette lecture par une lycéenne. 

 
 
 

- « "non" à la fatalité, à la soumission, au déshonneur » - 
 


